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JULIETTE - Dimanche, a ia grand •• servant . e»vlre«.*« N-
messe, le It. i- i.ajoie. ancien cure de ÙX* • "',«r! • •• '««
Joli, tte.a fait le sermon, et nous avonsete ®,f, B ,* , j. t c- ,B
hem eux de rotrouier encore en lui, maigre fon., , ., .im.oa 
le temps écoulé, le vieux prédicateur en irdsenl - t 
(minant d'autrefois. m ,in ° *

I ruction de la ;e,. -. u , t.u«. p•
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s 11 r: ru Sou s le patronage de .M. le curé A. La belle
s Diocésaine*rie Colonisation delà province de Quebec 
l'autorité de l'Acte de Québec. 32 Viet., chap. .Kl
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Au profit de l'Œuvre des société 
l'ondée en Juin 1881, cous
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} $1.00 It Billet
} 25 ets le Billet

ij Mirdotigill, Maedougali i Beleourt Valeur des T^ots,
AVCK ATS, i'B«N l'KEUilS, ,.Tf.,

l’a leur des Lois. - - - - $50,000
tint» Loi : I 11 immeuble de - 5,0001ère SERIE { 
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Ontario et Quebec
.V., \ SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS. Ottawa j 

BT. LL.M i.* ' Hon. W.l.es travaux de coin 
vnlle église de Joliette 

tourne demie

Les prei
riviere L'Assoinp 
liet 1 .• mercredi de

mu reprise de la construction du bu 
rca 11 «le iioste est donnée et le creusage 
necessaire pour l'assise des fondations est 
presque termine. Le terme accorde,d'après 
le contrat, pour ces travaux est dune 
année, A partir du mois de septembre pro

Macoovoall, N. A. Bklcoi 
Kuaxk M. M.v douoall. Valeur des Lots,

Gros Loi : I 11 immeuble de -
- - *10,000

r. sont recon
Hirnni.
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Ile a:'rtu«e. 'iRl «lufsnl '.an 
•amble ■nStlci la » «*mc« «le» 

iS physiciens qui ns wnnaia-nieu
>u en .rr. 'cr le» propre. ..eup » r

rien pour la gu-1. V. lUu.t’
1 a ce 11 - s pim une ms tiv incui b e 
m -L' ■ q . «.le .ou coin <i.n«*t» par quoi 

\ RTII\IIASK \ VILLE - On dit j quo. me inclue, I* saute peut • 01c ire 
qu'une compagnie eut en négociation avec , ; . recou .4 parVouiplu.ds NOS ,if. -b’»»?
^"rS"'jM'.:Sd?cd,' jtJttâpjîM1 : :çr.rsir'iSsyv ?.s

nouvelle compagnie se proposerait de pro 1 par les ravages Jo uv.is ci .0 le mal*'lie 
l’aqueduc jusqu à la station, \ icto , 1 en inê;ne tempe qu'ils mn,-- •mise -au

1 leurs et les brûlemun e do pelu.ns gu.
■ compazoeei lavariabl«msnl ta eeu»ei»P*

rs, a&aïute . 1 M Prt* 81
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Les procedures eu di-qualiflcalion dans ■ 
la contestuiioii de l'élection provinciale du 
comte de Juliette, qui devaient «-tre repn ; 
ses le l'5 mai courant. sont ajournées $inr \

Acocals, Solliciteurs et Sotuires

Attention toute anéciale donnée aux alla 
commerciales.

Bureau : Au dessus de la Banque «les .Mar 
cbands, Ottawa.

Argent S prêter sur propriétés foncières.

A. E'. Mc INT Y ItE. Sollititeur de la Banque de 
Montréal.

J. TUAVKRa 
que Union.

R. O. C ODE.

>;!

Wii-l
!r/«.

idLKW13. Solliciteur de Ban

waar U Eu. McLALRIN, L. L B. 1I-.Il y a une douzaine de jours, 
Sonhié d'Halifax, comté Mcgi

dis a poignard»- son v 
■met. et lui a infligé deux ble* 
il a'etait acli

in. «!■AVOCAT, EU'.

Bureau : 19 rue Blgin, Ottawa.
GUERISON GARANTIEnommé Paru 

Cliando

uiemei, le 
.leur i:

Ise ures j

îî1 couteau, 
avait dit a 

tard Ce soir avant 
que ce couteau ait verse du sang. ” En re
tournant chez lui il avait rencontre le f 
de h» victime et lui avait dit : “ Si ton
frère a un co ur je saurai bien le lui trou | Cjs célébré* teinture.-.m soi 
ver avec cela ” Quelque» instant» aprée. il a-o-iA »so .s on av.us 1.- •. 
arrivait chez la victime et l’appelait a la j m.xT 0 “'ù
porte, t bandonnet, sans im tiance, croyant j tu,r. 0..„ta.n. u* a.»» . ..i,
que c était, son frère qui l’appelait, sortit a ceud , ,.u«uju* „u«. «.u.-oe un .«.»
la porte. Paradis sauta aussitôt à terre et avec vol.s wouunu. e. i'»»* •' *
s uvanvant sur ühandoimet, lui plongea ; Uomp gu.«idu;oiu.deuc luro. u. . 
son couteau dan» la région du ca-ur. Il Ar.>«..** d« l «.Lue
frappa du nouveau sa victime et l'atteignit Ki. nous ^ure. 
au liras on il lui Ht une large Measure, j ce que .oas^é.

Vliandonnet s'allaissa alors sur lui même lisso..» ,uo * u 
et le meurtrier prit la fuite. Quand on ra j £îA0 «“ust m • yrT-î 1 
massa l'infortuné 11 était sans connaisaan- li et «.ôat vous" o .
ce. Aux dernii-res nouvelle». Chandonnet que pur-vu-.c ».u i, u. . 

sidéré hors de danger. On pense | fail .1 p.u-.ui.c lue ri 
issaillam s est enfui aux Etats dl p*..u..e .e te* 

de loi. Prix, 1.4. ^o. 1 
10;.• sur la . gai 0. si— '• 
les lâches <1 ou s 
dPtp.il' iltn. 1 p a • 
disp, r v.n e c . . .s. . 
rallie .us • e. Uu » t 
ini U : c .es llla que» I ,
N 1. • iii.i'' ...e la .r ■, ,
Prix, ft..’ No le es. 
pour uoii.-u 1.01 .e 
Prix 21—Uuiiip.»éu,« au in..u*

méine jour, et
0*rap*enle 4e Médecine Torome, T» ni-J. L». FLSMlBlt

niAVOCAT, SOLLICITEUR, Lie. 
pour la Cour Supreme, le Parlement e 

les Départements Public*.
Scottish On ta mu Chamiikks, Ottawa On

TEINTURE POl H LLS l » l.\ JLl t

iMcYeity & Henderson |!llï3

m
AVOCATS. SOLLICITEURS. Etc.

et les llêpanela Cour Suprême 
uients Publics.

Agents pour

“IlSeoUiah (Mario Ghaibtrs, Ottawa, OaLfi. M8S3HUV ï*
01.0. P. H*NDICKSON.Tayluk McVeitv.

i v ! STEWART, ORRÏSLER 4 GODFREYétait con
?'Uni-«T GRANDE VARIETE

AVOCATS. SOLLICITEURS 
1 Agent» pour hilCour Suprême et le Parluuioiit.

LUI Quelques journaux 
ncent que la Uanque du Peuple va 
ir une succnrsnle a Vhlcoutlmi incea-

UHHOL'Tl

samment. CHAPEAUXGhaibm Union, 14 rit Meleall'e, Ottawa, Oui. K
libre ti'aiiimaux de bouche

rie très remarquables ont été embarqué» 
sur I»- vapeur Union pour Québec. Entre 
autres, «m admirait un magnifique boeuf 
vendu par M. Adolphe llarvey et dont le
poids doit «Hre de pré» de 1,000 livré». No 9 eol » ne pr p » a .0 Luc. »

(’es animaux sont exportée par M. An qu> «lévcloi pe la u.l 0/. u- 
1 hi me Laiouvhe, un cominervant intelli doi.nj les plis uo.los p.-opo,.»-. ■ Lü.:imérii, coup a «nc,c«. 5.1 \

1 Tuiuuto, Ont.

f. 11. ClIKYsLKKMoLt-vj» S r a. FRANÇAIS.

ANGLAIS,
A 51 HUM AINS «t

( ANAIHI.NS, LU.,

W. J. CODEl.e buste

A vocal. Solliciteur Me.
ScuiTisn Ontakio Chamiikks, Ottawa, i-Nt. 

-----AHUKNT A PRETER
— lu de nos cultivateur» qui sont arri 

vos dans le Saguenay avec leur courage .Wuiiulle» «L*
pour toute fortune, dit le l'royrcs du Su- No 20 guciit tu...l.;.b.«.iicui ia L 
uiienu'/, et qui se sont jetes hardiment sur dsoCOiiiede lAint.il o. e. o .<■■« La
des terres.......celles. M. William Holly, a i'JX» *'
bien voulu rvpondre a nos queatlona indja , J‘ar* uoncomme m» 
crêtes et nous dire ce qu il avait recul U- | priX gy.ou la Lounil.o 
l’a ut oui ne djrnier. Le résultat nous a trap de i'orouW. T'orozito, « 
pe et nous désirons le faire connaitre à Filiile» r^gulrtl.-lee* Ir.»uç.iL»e«
nos lecteurs comme exemple de ce <iue Bien supérieure.» au seig.eoTguié,.XlAi.iiiii -.e, ;
peut faire un homme plein de courage et ; ^ -unthe ou l'oxldo. lteeomuiando«e p.«r -lus I 
d'ene rgie. centaines do ffiunioaq il eu to.it uAige »j«.,a

M Holly a récolté 1,700 minois d'avoine, moi . Kilos «Ont iutiitmbl»s.pi6v,eii. o a la do i-

tsraafrzr-^^AiLSK-
magnifique. M. Boily retire eu su» de sa '/ni XeWrS|e|e e« ,RuusiuUiuo ; Ai.KNTf roui KV L,w I

rEEEErB;E^^^e^a i Burw : 25 rue Sparks,«u Tace de l’Uotcl ll^el ;
un chemin de fer pour l’exportation des Compagnie do roubles de 1 moulu, Toronto, | y rthur XV. tiundry F. C. Powell.

"'■'Kl,"l,wl"01"' 1 °*- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - 1 VMM, klW il KlHUhKFURÜ

JOSEPH COTEBradley it Snow !

AVOCATS. SOLLICITE U118 eut* la COI II 
SUPREME. NOTAIRES. Etc.

R. A. Huadlky.

114------ Itl i: ltl DEA U--------114
OTTAWA.

A. T. Snow .

NOUVEAUX MEUBLESArgeut U prêter a 6,; avec privilege de 
bourser en aucun temps.

’ GUNDRY & POWELL
Avocat». Sollâcilcur», Etc. Venant d’etre reçus

HARRIS & CAMPBELL
Quatre vapeurs ont été mi» eu flotte en 

notre ville depuis une semaine : Kénogami, 
appartenant a M. Alex. Blair, le Forest- 
Hell. à M. Stuvton. la Jeannette a M. I ab- 
bv M. Roberge, ei le bateau a vapeur de 
À1. Joseph Tremblay.

XV. O. Mc-KA-Y

Importateur de Vin». Liuueuvs, Cigai 
bac» , aussi propriétaire de

L’HOTEL BICHEI-1EU ”
Agent* pour les Commercante de Bois.

4 Ht. 448 et 450 rue Hnseci

Atscsls, SwIlicHeur». üwlalre». etc.
Ageuis pour la Cour tiuprêmu, lu Par 

les Département» Publics, etc.

- ARGENT A PRETER —
rs, Ottawa

Notre nouveau dépôt de meubles, maintenant, exposé 
* O’Connor, se compose du plus bellemeui

à notre magasin, ru» 
assortiment île meubles pour salons, chambres a coucher, pour 
les bureaux, etc., etc.

Nous appelons l’attention particulière du public 
j importations de

Le, Canadiens des litats-Ums Bureaux : dcollish Ontario Chuiubc 
Kempt ville. Ontario. sur iiws

UUlNb UBO. K. KtDD
Alkx. C. Udthkks-okd

John Ho
—i \< Il ENTER N II —Le Club Joliet a A' Wisslow1^devrslt^ujo'uM'éue^fpioy*'''i'«»«-«t

rommv MM.1L! Qu?rh!. A.^G.Grenler et j
J H Aicliumhault delègue» à la prochaine I «onuut'll naturvl, pelelbl.-, eu fslssnt dispsrsltrs i»

i i „ frA M,>KN «1
célébration «lu Jk juin prochain. ; ^^velni^;|H«°*n Sèiilm l»Gtloo, «? ^îê , tUIÜJltilllIeR, UllwteUrS d AgCDlS MerCaUUltS

: SSSsSSt : •'*
deleguer MM. J. U. Oendrvau, Alarc Uon- ; ssirop csimant d.- Mme Wlmlow" et us prenez senne , 
laine et Horace A. Larue, a la convention , utre preparation
de Nanima. M- même jour l’Association________________
Mallet choisissait pour la même fin MM. »
( . Comault, H. Malcttc et F. D

HKAVhK DlNtOKMATlON UK» MAKUIASDS 
1LLKVK» CHAISES ET BERCEUSES

DE VIENNE, AUTUIOHE

Que tout le moudr >'emi'rruse de vruir 1rs volr-weu
Nus meubles sont les plus recherchés sur le marché où 

ils méritent d’être vus de tous.
Nous avons tout récemment mis un nouvel engin dans 

notre atelier, qui nous permettra de remplir les ordres à l’en
tière satisfaction des acheteurs, et à des prix extrêmement 
réduits.--Un escompte libéral sera accordé à tous les acheteurs.

Effets délivrés avec exactitude et entière satisfaction.

livres ajustés vl1 Lu, ors et dette» collectes, 
audités.

B. LlNDfcW. XV. A. Voilé
'

Dr FISSIAULT----- POUR LA---------aneereau.

lit KLlMiTO.N E. U-lsee fnnéraille I Fig„rei jes Muius, la Peau et le j
matin, et le service a été chanté à l'eglittc Telut OU if^uéral

“:XnmcL^S,2esŒLeB.1iti«’ i? 55iî-.ra».‘
avait lu » barge de» fuin-railles, et le» mem Uu ussorument complet si nouveau dos aru 
bre» de cette 9<Ki»'te y assistaient en corps, cio» de toilet le » l-deeeus venant U être revu, 
formant une procession des plus imposan
tes. Notre pasteur exhorta k-e ineubres des 
sociétés u prier pour leur confrère qui, 
il u rant sa vie, avait ai bien rempli ses de 
voir» de bon chrétien et de lion citoyen.

------DENTISTE-------

( 0L\ des UI US ItlDEAli et SiSSKX
----OTTAWA-----

du 9 à ù heure».Heure» de buroeu :

GEORGE COX
R. A. McCORMICK HARRIS <& CAMPBELLUTOORAPHK, URAVKUR,

CLICHE U R KT MKDAlLbKVR
a» Ki »; Hkicalii:.CIllMItiTK KT DROGUISTE RXJE O’COISriN OR7-5 RUE SPARKS j

Joseph, a laquelle l«* défunt faisait part m preseripiious pour médecins et famille» pre i 
depuis quelques mois seulement assistait paréo» avec soin.
en corps. I.e défunt n'était Agé que de 1» Communication téléphonique l-.-he j

OTTAWA. Ontakiû j

i CHS. DESJARDINS Prt.1* de lu rue Sparks.

Manufacture de VOITURES !
««ROYALE 

LE VEILLE & MATHE

Au EN T D'AaeVRANCâ ET COUKTIKK ,
- j Hotel Huasell, No 20 rue Sparks j

FERRONNERIES ' [
manche le U «lu courant, apn-s une courte --------- pour plusieurs Compagnie» Anglaise» l

.^Wi^ssî^pass
ans ot tous i nvuicni. t n haute estime. t>a nevs sous le rapport de» bas prix et de U qua 
mort sera vivemertt regret fee par tous ceux j ne des articles offert» en vente, 
qui l'ont connu. _

McDougall & Cuzner
- *10,000,000Capitaux réuni» : -

PROPRIETAIRES

ions de» plus habiles ei ira va llem sou» noire direction ; les metérleux employés sont eues les 
meilleur» quo l'on puisse se procurer u*l™! “*•

Altcnifon sociale et prompte a routes command 
pratique dans toutes les branches de répara tiens.

a ii.uenda incendies et
marchandises eu caoutchouc, corn- ; 
roivent une aiteotion immediate.

M. U*eJardâBsUoniit-uue *Weull«»n j 
I loete »p*ei*te aux airalres d’aesurauce

Marchand de Boyaux 
especes de marchandise 
mandées reço

Al I1M1SKAMINU Knseigno de la groeee Tarriér.
os, tel est le eyetèmo que nous mettons enLAURENT DUHAMEL---- MAGASINS :------

ETAL I> MARCHE BV
;

i on, porc, saucisses, etc. Comme par le passe. | 
i m Duhamel se fera un devoir du satisfaire le»
! pratiques qui voudront bien l’honorer de leur 

Dlenroillani patronage. 1 12 87-88

Rue Sussex et rue Dake, Chaudière - 56 RUE DALY - -19 ET 21 RUE STEWART 
AVIS îllirSSPATINSri

railleries et ferronnerie», e'eet

33 1187-88.lOSEOH TASSfc 

Bmclmre de 20 pages in-»o i Pq|||< aChetGF

W. E. BROWN; Chez T ho». Biikett, 115 rue Kidetu.
p. a-i.u» p.,„.... (■.,(«. d. ; ‘“° c,och"u~

10 ets L’EXEMPLAIRE

Vêtements
Am Conditions les pins Favorables CHAUSSURES EN GROS !

MAMLFACTURIKH KT MARCHAND
En t ente au Biiituu du CANADA COMPAGNIE MANUFACTURIERE DE
The Liverpool & London & Globe E. B. EDDY & CieA transporté sou etablissement au

No 61, R UK RIDEAU
U U 87-88 IPorte voisine do M. Wall, épicier

COMPAGNIE D'ASSURANCE ! Nos 269 et 271, rue Wellington
$31,000,000ACTIF, (LIMITEE)Isidore Despatie

PLATRIER

141—RUE KING—141

rraesé de faire un 
iln étant de» plus"en mage

Uu Tous ne 
choix, l'aesortim

INCORPOHKK EN L’ANNEE 1*8»Montant placé au Canada, *000,000 ETABLIE EN L’ANNEE 1854.

J achète et je vends au comptant eeuh ment, 
I de sorte que le pui < vendre h meilleur iii.irehé 
j ,iu# toute autre maison à Ottawa.

HULL, P. Q.DIRECTEURS AU CANADA;

Hon. Henri Stark ia, Préeld 
Tnoe. Cramp, Ber.

Thkodokk Hart, Kot. A. Hoopkr. Eor. 
Kdmond J. Barbeau. Eor.

eut
. Vloo Préeld* Otvms <leMnnulhvturier» et Marchaiid» enC ondition» : Au comptant seulement |

OTTAWA

BOIS DE CHARPENTE
l’ortes, l'kssis, Jalousies, Moulures, Ouvrages île Maisons, EU, Etc, l ieI' MAISON SAINT-GEMMEAssurances centre le feu prise* aux taux le» 

plus modéré».

CYRILLE LAURIN.
Agent de le cité.

Itti Kl 11H k u k- Ride AVG. E. C. SMITH.
Sec.-réeldent. A.».IX, Baqnelb, Vlundie» à laver, Boites et Caisses d’orattallags,

Vine. Liqueurs, Kau-de Vie et Clgar» Unpor 
té» de nremiet choix.

Jugez par vous-mêuis su venant nous faire 
lit 1746

Bureau princioal et succursale au Canada

I6-PLA0E-D'ARMES-I6
MONTRÉAL

Al.l.l NK’ITLS " TEl.KtKAPHK " DE PRKJIIKRK RllâLITK
14-1-4*-*

LE CANADA - .SAMEDI, 26 MAI 188S

Les Déteel
leer du

Viola

Une audience 
tude était à la 
er„ pour ent 

tence de Louis > 
M. Saint P 

questions qu 
arrêt de jugemei 
curent- le même

En réponse a I 
gelé dit : "Je ré

blti
Me

iert

ce* accusations.
L’honorable Jt 

au prisonnier lu 
Louis N A Et : Kl. t.

Vous avez é 
trouvé coupable 
complicité avec 
de 1 offense ne r 
ce vol. malades

La cour avant 
a du examiner ' 
des information 
ractère. sur vos 
voue ôte» appek

Je regrette de 
«lue J’ai prise» m 
loin de 1a. Au lit 
tier du devoir, d 
fere prendre la v 
vice. Vous n’a« 
l>on* vnaelgnvnu 
père qui occup 
dans la société, 
lier votre familh 
fi de tout ce que

Voua d 
la Provide 
min. Elle

parce que voua 
toute la force d 
gueur de la jeui 
voro des jours ht 
zon. Elle vous a 

Vous aviez jt 
un devoir, celui 
protéger le bie 
heureusement.

u» êtes fi

reujt pour vo

vous vou 
avez enc

quecelle que 
vient se bri*

géUr|êî x
pas

vou» vou» 
avez rencontré u 
crime dans laq 
depuis ni longtei

SOURD AUX
J’aurai» bien a 

pa»»é quelque et 
mettre, par rap 
rapport a vou», | 
a votre famille 
trouver quelque 
ri*t- à vous douu 
gère que celle qt 
Mai» rien. Depi 
aujourd’hui, vou 
vie. une mauvaii 
vaiee vie privé 
vie. De sorte q 
trouve quelque c 
ser a vous nard 
votre égard l 

La justice est 
en ce moment ci 
ainsi dire.yiussj

qui vou» apparl 
quelque pénible i 
remplir

hommes

eu ce inc 
s’il avait 

Voua ête
je ne vous le re] 
droit. Vous avii 
Mais vous aviez 
avait servi A fai 
plice et, malgré 
lice avec la juslli 

Eh bien, si voi 
vais etc mie 
irder moins i; 

\ ou» allez être 
«erais obligé alor 
faute avouée est 

Je seiais oblip 
«•gard. Je me sei 
qui s’avoue co 
ment a sou egar 
le faire. Vous t 
un Jury et ce ju 
fait, c'était un 
preu ve ; il vous 
n’ai plus qu'une

PRONONCÏ

aussi grande qu 
votre prvdéces» 
nue c’était lul_ q 
du complot. Voi 
sorte, qu'un rôle 
.je ferai une d

I>a sentence di 
bien, pendant le 
«arréré, vous n-,fl 
corriger, et lors 
votre famille, ri 
dan» la société), 
que vous soyez 
cier de Saint X

I^e prisonnie 
écouta »a sentt 
loenra impassib 

Il a été corn 
conduira au pé

Le procès de 
du mois de juin, 

Malgré l'avis < 
I honorable jugi 
Naegelé, Burea 
pas plaider coup

continue e
cause ava

On

Charles Sydnt 
est appelé à la I 

On asserment 
MM. E. Guéri
déla défense.

M. Préfon i. 
poursuite et ex| 
prisonnier a for; 
wle à un nomm 

rendait ree] 
840 pour sa 
v ombre 1887.

Napoleon O' 
nais le prieonc 
chez moi se mel 

Tl avait un 
ous nous soin

Il m’a ensuii 
était supposée « 
cureur, signée '

Hebmimu M
dent témoin, r 
présentée par li 

Napoléon Ot 
gnege. Après 
montants en ar

a nie avoir Jai 
alors que je Val 
est un ivrogne I 
pu boire pour 11

os]
pe840

R

AnADBXASDER 
connais le prise 
enfance. Je re
reconnaîtrais p 
demander si c 
l’ai pas signée.

Je reconnais I 
suis »on cousin 
homme qui n’ci 
de ses actions, 
d après le testa 
exécuteur depu

C. Aimé Du» 
priaonaier a év 
■. ombre dernier 
»omhlé Insoucii
ouper des const 

Louis ARMH 
le defense.—Je 
pule eon enfant

riauNBRf mrami|g£355issârE
------ i libéraux ne sont pa^ «--atisfaits de cet élut

de chose» et entreprennent 
l« récente conférence, non pn» pont 

I iiiotife patriotiques, mai» pour de» fin
I lilQm-l»"défaut avons HOU» n chi-roher dan* 
I noire constitution ? Aucun ' On a pari» 
I beaucoup d'empietcmenl» «-t do violations 

do privilège* mai» on n’a pu amend an 
cnn-- preuve A l'appui de c»-» accusâtu-n». 
On a cité l’acte de» licence* ; mai» tout le 
monde n douté de la constitutionnalité de 
CCI note ot c’était en vue de r.-gler définit' 
vement, cette question que le gouverni 
ment fédéral n «o'tmi» «•«•'ti- loi nu parle
ment avec la conviction que laconstin- 
tionnalité serait dccid.c par le Conseil 
privé. Sur cette question les libéraux ont 
dit nue nou* étions le» esclave* du gouvei • 

lent f.-d.ml. Eh bien ! le gouverne 
meut Ross notifia le* autorité* n Ottawa 
qu'il était complètement décidé de mainte 
air en vigueur le» loi* adoptée* par cette 
province et il le lit- Des at lamie» ont cto 
faite» contre »lr John A Macdonald dan * 
I.- but de hlcsaer le» député* conservateur* 
de l'A»*emttlee législative qni étaient r« 
présentés comme ses aille»

Il cite des articles de VEteudord dgqmt 
(pie ia conférence a été in 
gerense. O la montre qu 
ment lea
cette conference est 
Nos adversaires ont 
le» sentiment» de 
membre* de cette coi 
mlcr ministre liti-m 
ses sentiment» vlal
ms? lk conférence a été Importante elle a 
etc au»*i trc.» dangereuse en cherchant 
A changer la constitution et paicequellc u
été compoHée d’homme* qui ont joué ver 
tain» rôles duns la politi-iue. Quant i 
question de desaveu il n'y a aucun a»u 
pouvoir, ("est la sauvegarde do la co 
deration de maintenir le desaven aux 
main» des autorité* fédérales. Aux Etats 
Unis la plainte générale ctuituue le pouvoir 
central était trop limité et que cela condui
sait a lu rupture du système fédératif. 
Tou» ceux «pii ont étudie l’histoire des 
Etats-Unis savent que la guerre a etc ar 
trihuée a la faiblesse du pouvoir central.

Quelques uns oui prétendu que lu coule 
deration pouvait être forntoe sans pouvoir 
central, les honorables MM. McKenzie 
et Cituehon n'étaient pas de cette opinion, 
parce qn'il» soutenaient qne le pouvoir 
central devait exercer la surveillance sur 
le» legislatures provinciale» et devaient 

ir le droit du veto : mai* le*
celte prérognt.

veulent garder 
istitutionnelle» 

pon*able, no» privileges 
nt été acoul» ntt prix de 

de luttes.

de conv
ASSKMBLRE LRGI8L VT IV K

Quebec, mai 1*8*. 
La «cautc s'ouvre a -i heure*.
Lea lulls suivants sont présentes else 

rout lu* pour la deuxieme foi* lundi pro

Ac foi pour amender la section 49 de l’acte 
49-50 Victoria chapitre :U, concernant le 

rovince de Québec—I/honoeau de la ur 
e M. Lynch.rabl'. _

Acte pour amender l'art ide 497 du code 
uiuuiripul -M. Hi*»ou.

Acte pour amender l'acte 49-50 Victoria, 
chapitre 74. concernani l’usage du gaz 
combustible dan» la province de Québec- 
M, Déchèue (LTsleit.

Acte pour amender le* article* -fit e' lush 
du code municipal M. Uirouard.

Acte pour amender et con soi i de t 
positions concernant la reconnaissance ci 
vile des paroisses et la construction d edi 
tlc.es religieux—L'honorable M. Gagnon.

Acte pour venir en aide aux cousit tu 
lion» et réparations d'eglise». presbytères 
et cimetière* dans le» nouvelle# paroi*ses 
ou mission* de la province de Québec-- 
l/honorable M. Gagnon.

Acte pourvoyant a la tax 
pi lotés personnelles—M. Spencer.

Le débat sur les résolutions de la coufe 
(cnee iuterprovlnciale est repris par M. 
LA RE AU qui defend la composition de la

11 soutient que les provinces ont le droit 
de récuser un juge aussi intéressé que I est 
le gouvernement fédéral et de porter les 
causes en appel u un tribunal plus éqnita 
ble. celui de l'Angleterre.

Il cite l'opinion exprimée par feu le juge 
Loranger sur le desaveu et blâme le député 
du comté de Québec d'essayer a montre» 

l'honorable jugea regretté cet'e opi

Ile «t

conservateur* qui trouvent qui 
férence est loin d'être parfaite.

n e ; mai* te pre 
u fait connaître 

et publique

$în'•M,!

ont anime
ation des pro

parti qui

reine» t

U L/houorable M. TA1LLOX affirme t'exac 
titude de ce que M. Casgrain u dit. Le juge 
Loranger a déclaré à lui-même qu'il était 
allé trop loin.

M. LARKAU dit que si le» résolution* 
ont été soulevées par les libéraux, ce n’est 
pas une raison pour qu’elles soient reje
tées. Si le* conservateur* n ont ne* oecet» 
le l’invitation d'assister > la conference ce 
n’est pas lu faute des liberaux. Il prétend 
que lee résolutions remédieront a tou* no*
K L’honorable M. LYNCH dit une le pre
mier-ministre a promis d’avoir de* repre- 
sentants protestants et d’irlandais catho 
lique* dans le cabinet. Pour lu premiere 
foie, dans son experience de la vie parle 
uieutuire. il voit qu'on attend au*si long 
temps sans avoir de représentants de deux 
minorité* qui maigre leur petit nombre 
sont importante» dan* le# u (faire* «le ban 
que et de commerce.

Fai saut allusion a la démission de M. 
Mctihane. il dit uu'on a répété que le de 
put»; de Moiitn-al ('entre a été chassé du 
cabinet ; mais M. McShane n’est jta» un 
homme pour permettre de se faire chasser 
ainsi. Il a dit résigner pour des raisons 
majeures qu'il espere entendre bientôt de 
la bouche ae Tex-commlssai

liltéranx 
lire soitdemandent A 

transferee a 
la-* conservât* 

tes nos libertés t 
gouvernement re»' 
e.t nos droit» qui o 
tant de sacrifice* et 

On dit : *ir John est notre ennemi et 
pouvons obtenir justice de lui. 

me si cela était vrai le peuple e»f In et 
John doit se présenter devant le peuple 

cinq an».
X qui pourrons nous eu app 

vernement impérial abuse de 
tir. le gou ver n 

formatloi

ivl'li

r
elev »i le
ce pouvoir ( 

entent Impérial 
ns et n qui si» 

Au gouverneur gé 
de la reine, ici. et

Avant d agit 
aurait besoinrc de* travaux
dressera II pour r 
nùral. le repré 
non» ne saurons pn* ce qui se sera passe ( 

M. Bloke lui môme n'a pas jug<- le pou
voir du désaveu, arbitraire aux main» du 
gouvernement fédéral. Au contraire, il 
„'e»t prononce fortement en faveur du 
maintien de cette prerogative aux niitori 
te» d’Ottawa, comme l’a déclare lui aussi 
l'honorable M. Macke 

La Pnfrh 
lenient nous 
dv|>eiis du g«t 
vaudrait mien

publics.
Perlant des résolution*, il dit qu a«ic»int« 

d'elle* est d'importance locale. .Seulement 
trois lois de cette province ont été désa 
vouée* et encore elles étaient de nature n 
troubler les relation* des province* avec le 
gouvernement du Canada. Elles n out pu* 
été désavouées parce qu’elle* enfreignaient 
les droit* de* autre*.

Il nie que le Conseil privé du Canada 
soit un corps hostile aux provinces. Il est 
composé d'hommes dont le but est de ser
vir les meilleur* Intérêt* de tout le peuple 
du Canada.

Le Conseil privé u toujours écouté le* 
plainte* de la population de la pro\ ince de 
Quebec. Si le» droits de Québec étaient 
enfreints im cri général s'élèverait d'un 
bout du pays n l’autre bout. Non 
le* droit» de Québec sont 
que toute la constitution 
lit une lettre de l’honornl 
Dougall contenant la remarque que si le 
peuple du Canada a besoin d'amender la 
constitution, il a le droit d'en appel- 
une conférence : m il* est-ce que la réc 
conférence a etc c(.n»iil ih«c de cette ma
nière. I-a conférence a de l-« ivsultai 
d’une conversation apres diner suivant 
M. McDougaH et elle n'a pas été faite 
d'une manière convenable. Il est curieux 
de connaitre l'accueil qu'on 
vernement Impérial tor- 
ce dernier. 

j»s résolu'

sentant

dit que si non* pouvions 
debarrasser du désav

s; respotts 
(pie non* *om-

uvcrncm

mo.;n ne peut donner aucune raison^pour

terre ; «m cherche un remède plutôt pour 
un mal qui n'existe pas.

L'honorable AL Mercier
pa* quo 

en danger mai» 
est on danger. Il 
ble William Mc-

mérité des coin 
>ur» élaboré qu'il a 

i cette chambre le 7 avril 
r du gouvernement fédéral 
droit de désaveu. IVautres 

parlé dans le môme

.pies avoir critiqué le* resolution» I nue 
âpre» l'autre en faisant ressortir le» l'oini* 
faillie* de charnue, l'honorable M. TAIL 
TON, appuyé de l'honorable M. FL A N N, 

lantendeinent suivant :
“ Que ton* le* mot» après Que soient re

tranchés et remplaces par les suivants : 
jue l’Acte de l'Amérique britannique du 
Nord a donné satisfaction A toutes les pal
lies intercasée* et que le dit acte garantit 
l'autonomie et le gouvernement responsa
ble : que rotin chambre e»f d’oninion qu il 
u est pu* necessaire d'amender la constliu 
tion excepté dans les cas les plu* urgent» ; 
que dan» l'acte II n'y a aucune raison pour 
justifier cette chambre d'adopter le» reso 
luttons »itécial(*ment dans leur* partie 
Ht-ntiellee."

pliments
prononcé^

cxcrvHttt t 
chefs liheran x ont

Kuu'on Ira aupr

lions sunt d'un caractère cpltc 
mère et d'une invention hors de sens rom- 
inun. La conference est le résultat d'un 
désir de la part des législatures qui y ont 
participé, de renverser le pouvoir central. 
Des attaques ont été faite* contre ce dev 
nier dan* cette chambre comme étant un 

îeineut d'orangiste* et de franc- 
maçons. Dan* ce pays le* droits de chaque 
individu sont protege*.

I-e plus tôt que ces cris

gouvern

L'honorable M. MERCIER en terminant 
le débat, dit que M. McSlume n’a pas « te 
i7inW du cabinet , mal* «m'il * est demis

misérable* seront 
O* appels iguo- 

iux préjugés 
indignes d in

l'F'1?
e population 
e* et désire

gall dit que la 
«eule cause de dilsaven dont on pouvait su 
plaindre était celle do chemin de fer de la 
vallée de la rivière Rouge. Alors iiourqu-i 
tout ce tapage et tout ce trouble i E*t -««• 
que ce sont les descendants d«- Lafontaine 
et autre» qui ont combattu pour le 
vernmnent responsable et pour »e sous
traire aux influences du ministère de 
Downing Street, Ces hommes sont-ils dans 
les rang* du parti national qui «ou* de 
mande de sacrifier tout ce que nous avons 
gagné. Cette chambre peut voter en fa 
veur de* résolution* mais le peuple ne »era 
jamais en faveur. Les deux tiers de ce* 
résolutions sont en dehor* d>- la juridiction 
des législatures locale*.

Il conteste le droit des législatures cl On 
tario et du Manitoba de venir non* dicter 
ce que nou* avons » faire avis? la Chan-.hre 
Haute. Ces gouvernements ont a s’occu 
perde questions plu* graves et plu» in» 
portantes.

Il proteste contre l’adoption de ces reso 
luttons. Adoptons les moyen* convenable* 

tir remedler aux griefs. SI jamal* le 
mpa arrive où la question des droits de 
îtat se soulève lo peuple comme un seul 

„ mme affirmera ses droit» : mai» on de 
vra se rappeler des parole* de Daniel 
Webster, l'un des plus grand* hommes 
d’Etat et de* plus grand* patriotes d» 
l’Amérique : " Le seul fait de mentionner 
les droits des Etais est un indice de danger 
pour l’Union. Vingt-cinq année* est 
court intervalle pour faire l'épreuve d une 
constitution et le parti qni brise le sceau 
de la constitution du Canada assume une 
grave responsabilité pour laquelle il aura a 
répondre. La confédération a été Tœuvre 
des hommes les plus capable» an Canada 

de sir George Etienne Cartier pouvait 
nir dans cette assemblée et ecouter la 

proposition d'arracher des lambeaux a 
l'oeuvre pour laquelle il a dépensé »a vie. 
nous l’entendrions s'écrier : " O Canada.

rôtoe îe 

blés, Indl,

plus belle patrie que 
noritéde cette province 
qui respecte les droit» des n 
seulement d'être libre d’exe

mieux ce sera, 
gués et mis 
t aux passif 

s s’appelant 
et Ils noirciront la rép 

le que Dieu ail

li.ntrtlrement pour d«-s raisons person
nelles ot qu’il est encore un des partisens 
du gouvernement. Quant aux protestants 
non représentés dan* le cabinet. il y a onze 
protestant* dans cette chambre et il* sont 
tou* opposés au gouvernement, tandis que 
In plupart de* prolcHlantH ne veulent pas 
reconnaître le premier-ministre digue.de 
leur confiance. Ainsi il n’y a pas de rai 
d'accéder a leur demande.

I. honorable M. LYNCH

on h sont
meme* hon 

mtationr;;
est uin

seulement d etre imre n exe 
de citoyens du Canada.

I.n lettre de M. Mc Don
I met le nreinicr 

ministre an défi de prouver qu'il aurait 
conseillé aux protestant* dans la plupart 
de* luttes électorales dt ne pn* supporter 
l’honorable M. Mercier parce que ce der
nier u'eMilt pas digne de leur confiance.

1 .'honorable M. MERCIER dit que la 
minorité on cette province c*t mieux traité 
ici que dan* Ontario où il y a 1UCI.OOO 
diens-franvals oui n'ont point de repi 
tant dans le cabinet. Il s'ongtigc a no 
un ministre protestant aussitôt uu il pourra 
on choisir un. Il félicite le chef de 1 oppo 
sinon sur !n modération avec laquelle il a 
discute le* resolutions.

L'amendement est ml* 
par le vote suivant :

Povn MM. Baldwin, Blanvhet, Came 
ron, Casgrain, Desjardins, Dorai», Du" 
plessis, Flynn, Johnson. Leblanc. Lynch. 
Martin (Honaventure*. McIntosh. Owens, 
Picard. Spencer. Tallinn.- 17.

limier

voix ot rejeté

Contre : MM. Hazinei. Hernatchoz. 
Hover, Cardin. Champagne. David. De 
chêne (Liston. DeCroshoi». Duhamel, Fo 
rest. Gagnon. Glndu. Goycttc. Lafontaine. 
I .a li lier té, I.arochelle, Lemieux, l-cgri». 
Lussier. Martin (Rimouski). Mercier. Mo 
rin. Pilon, Rinfrct. Robidoux. Rovhvli-an, 
Slieliyn, Sylvestre. Tessier. Trudel. Tnr

l.a question principale ôtant mise aux 
voix est adoptée sur la môme division.

La ehamhre se forme ensuite on comité 
général avec M. Rinfret comme nresldent.

Les resolution* sont Inos une premiere 
fois et la deuxième lecture est fixée A lundi. 

A 12.18 hrs. s.m. la chambre est ajournée

Los députés suivants ont i«airé : " MM. 
Robort»rm et Murphy ; Hall et Rochon : 
Poupore et Hrlsson : Déchênv (Témis- 
rouata' et Girouard ; Nantel et lg« 
Lapointe et Ronchonnais : Beaucha
MALhFauchei de Saint Maurice était ab 

sent et le siège de Chicoutimi et Sagt

po
tei

et si

mLT1onorohleMmLYNCH prend son siège 
au milieu des applaudissements de la
chambre.

M. LAFONTAINE dit que la con 
tion a été faite par la conference de* pro 
vlnces. Le gouvernement fédéral n cxls 
tait pas. Ça été l’muvre des provinces et 
les parties contractantes ont eu 'assuré
ment le droit de dire s’il était expédient 
d’altérer sa constitution.

En réponse A l'objection que le gouverne 
ment fédéral n’a lias été représenté a la 
dernière conférence, il dit quo ce gou ver 
uement y a été invité et que s’il n a pa* 
envoyé de représentants c’est sa propre

A six heures, la seam* est suspendue.

SEANCE DU NOIR
M. LAFONTAINE repre 

et termine en se déclarant en 
resolution concernant le désavi 
nécessaire pour l'anlonoiule d

N 4 INT-IIY AC'INTH E I-e* 
cultivateurs s'accordent tou» a dire que 
de mémoire d’homme, on n’a jamais vu pa 
reille mois de mai. 1-ee semailles sont ei 
retard iiartmit.

-Le* travaux sont eommencea A la gai« 
du Grand-Tronc, pour la »»o»e de nouvellei 
fondations

FRASER VILLE M. Pierre MIch a 
marchand A Saint Hilaire. Madawaska.
B., a reçu, le 19 de ce mois, sous forme 

nd son discours restitution, la somme de *25.00. L’envclop 
laveur de la ve qui contenait le dit montant portait le 

eu comme timbre poste de Fraserrllle. M. Michaud a 
es'orovin linmédlatement informe son cure d

restitution, « t a fait dire des messes

I Œ"...... ...
férence interprovinclak a été proposito, on , m. P. A. Rabin, twreepteur de don 
avait besoin de connaître quel* point* de p, proprietaire de l’Iiôtel Babin a Edmnns 
valent être discutés : mai» le cabinet nn ton e„t mori * s» rw-sbience mercredi de 
pas aeeédé A ces juste* deumnde». I^s | ,A dernh-re.
coneervstenrs croient que le» province* . . . ,
joulaeenten paix de tou* leurs droits et l^es fondation* du nouvel hoU-1 que
urlvilègee ; que les autorités federates ont construit sur la rue de la Cour M. Ed. Fai 
tous le* pouvoirs nécessaire* pour l’admi ! bot sont commencées, t et hotel aura 100 
nlstratton des affaires publique* ; que la pied» de profondeur et occupera un des 
constitution n’était en aucune manière vu 1 plus beaux sites de la ville.
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